
COLLOQUE 

Quelle éthique pour 
le travail social ? 

Organisé par la Fondation Casip-Cosajor en partenariat avec 
le Conservatoire national des arts et métiers (CNAM) et 

l'Université Paris V, le colloque « Action sociale et médico-sociale : 
mettre l'éthique en pratique » se déroulera le jeudi 12 janvier 

à Paris devant plus de deux cents personnes. 

laïcity&t r 

uelle place pour les valeurs et le 
I q u e s t i o n n e m e n t éthique dans le 

travail social ? Comment concilier 
laïcityèt respect des pratiques religieuses ? 
Quelle éthique faut-il développer pour le 
travail auprès des publics vulnérables ? 
C'est autour de ces trois grandes questions 
que s'articulera le colloque accueilli dans 
un amphithéâtre du CNAM du III' arron­
dissement de Paris. Seize conférenciers 
d'horizons très divers - rabbins, philoso­
phes, médecins, professeurs d'éthique mé­
dicale, prêtre, femme politique, etc. - ani­
meront ce colloque auquel assisteront des 
professionnels du travail social et de la 
santé, des étudiants ainsi que des directeurs 
d'institutions et des chefs de services. 

« Nous avons sollicité les plus grands 
spécialistes de ces questions », explique 
Laure Politis, responsable du service Ar-
chive-Histoire-communication scientifique 
au Casip-Cosajor et organisatrice du collo­
que. « Ces questions éthiques touchent tous 
les professionnels concernés qui, débordés 
de travail et devant souvent gérer les situa­
tions difficiles dans l 'urgence, cherchent 
des espaces pour partager leurs interroga­
t ions ». D e u x ques t i ons se posent au­
jourd'hui avec une grande acuité aux pro­

fessionnels : celle de la conciliation, dans 
l'espace médico-social, de la laïcité et des 
valeurs et traditions religieuses ; et celle de 
la fin de vie. Ces sujets feront l'objet de 
p lu s i eu r s conférences données par de 
grands connaisseurs de ces questions. 

La liste des intervenants est en effet pres­
tigieuse. La table ronde « La justice sociale 
dans les trois religions monothéistes » réu­
nira par exemple l'ancien grand rabbin de 
France Gilles Bemheim, le prêtre assomp-
tionniste et rédacteur en chef à La Croix 
Gilles Greiner et l'écrivain musulman Mo-
rad El Hattab. Jean-Claude Ameisen, mé­
decin, chercheur et président du Conseil 
consultatif national d'éthique prononcera, 
lui, une conférence intitulée « Accompa­
gnement de fin de vie et droit de mourir ». 
Signalons aussi la présence de Paulette 
Guinchard, ancienne secrétaire d'État aux 
personnes âgées de Lionel Jospin, du philo­
sophe versée dans la tradition juive Claude 
Birman ou de Brigitte Bouquet , profes-
seure au CNAM et auteure du livre « Ethi­
que et travail socia l , une r eche rche de 
sens ». A noter que Eric de Rothschild, le 
président de la Fondation Casip-Cosajor, 
prendra la parole en ouverture du colloque. 

Le Casip-Cosajor, plus grande structure 

< Nous av 
spécial : » 

d'action sociale de la communauté juive, 
organise tous les deux ans un colloque dont 
le sujet n'est pas particulièrement « identi­
taire ». En 2015, un colloque co-organisé 
avec le Secours Populaire portait sur l'éco­
nomie sociale et solidaire. « Nous nous ins­
crivons pleinement dans le cadre républi­
cain, il est important pour nous de travailler 
main dans la main avec d'autres acteurs de 
la société française », affirme Laure Politis. 
« Notre spécificité juive ne pose absolu­
ment aucun problème aux gens avec qui 
nous travaillons ». Elle ajoute que « le ju­
daïsme a ses réponses aux questions que 
tous se posent, des réponses qui peuvent 
enrichir l'ensemble de la société ». Le Ca­

sip-Cosajor lance aussi des actions autour 
de thématiques juives en lien avec des ins­
titutions laïques. Une journée autour de 
l'immigration juive en France a ainsi été or­
ganisée en octobre au sein du CNAM. 

Le colloque du 12 janvier se tiendra, 
c'est sûr, devant une salle archicomble : 
trois cent dix personnes se sont déjà inscri­
tes pour assister à cette journée alors que la 
salle ne compte guère que deux cents pla­
ces... Mais que l'on se rassure : le colloque 
sera filmé par Akadem. Le campus numéri­
que juif en diffusera l'intégralité.» 
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